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MARS 
2022 

N °  25 

Comité du 19ème de la Fédération Nationale des Anciens Combattants  
en Algérie, Maroc et Tunisie  

 20 rue Edouard Pailleron, 75019 PARIS 
Permanences les  1er et 3 ème mercredi de chaque mois de 10 h à 12 h 

COMMÉMORATION DU 60ème ANNIVERSAIRE DU  
 

CESSEZ-LE-FEU OFFICIEL DE LA GUERRE D’ALGÉRIE 
 

LE SAMEDI 19 MARS 2022 
 

EN SOUVENIR DE TOUTES LES VICTIMES CIVILES ET MILITAIRES 
DE CETTE GUERRE ET DES COMBATS DE TUNISIE ET DU MAROC 

 

Les Cérémonies  
 

    -8 h15 R.V. à la Mairie du 19
ème

    -8h30  départ du car pour le Père-Lachaise  
    -9 h15  Cérémonie au cimetière du Père-Lachaise  
                 Après la cérémonie, retour en car vers la mairie du 19

ème
 

 
Nous comptons sur vous pour se retrouver sur le parvis de la mairie pour commémorer  

ce 60ème anniversaire 
11h00 Cérémonie au monument aux morts du 19ème et verre de l’amitié  

offert par la mairie du 19ème 
 

Pour les plus courageux 
 
 14 h     Invalides, cérémonie religieuse  - 15 h   Rassemblement quai Branly- 
 16 h     Cérémonie quai Branly 
 18 h     Rassemblement à l’Arc de Triomphe  
 18 h30 Cérémonie, dépôts de gerbes à l’Arc de Triomphe 

 

FIN DU SUSPENS... 
                                   POUR NOTRE REPAS  
Il était en souffrance, trop d’hésitations, de reports, 
masques, pas masques, passe sanitaire ou pas, danses 
autorisées ou pas mais surtout valse hésitation, donc 
notre comité a décidé d’annuler notre repas du 26 mars 
mais nous ne nous résignons pas et nous reportons ce 
grand moment de camaraderie au mois d’octobre ou 
novembre en fonction de la disponibilité de la salle des 
fêtes de la mairie du 19ème. 
Vous serez averti par 
notre journal l’Echos 
du 19ème qui paraitra 
début octobre et qui       
annoncera aussi  notre   
Assemblée Générale 
du 19  octobre et le 
début de notre année 
FNACA.                                                     

MÉMOIRE DES GÉNOCIDES 
                                 DU JEUDI 27 JANVIER 
Les associations d’anciens combattants et victimes de 
guerre ont assisté à la cérémonie organisée pour la 
journée de la mémoire et de la prévention des crimes 
contre l’humanité.  

Les porte-drapeau, les élus et les élèves de CM2 et 1 classe de 
seconde du lycée Lucien de Hirsch devant la stèle du parc des 
Buttes Chaumont. 
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La stèle érigée au parc des 
Buttes Chaumont à la mé-
moire des 33 enfants juifs du 
19ème exterminés dans les 
camps de la mort. 

Les élèves du lycée Lucien de hirsch déposent une 
bougie devant la stèle du parc et une gerbe sur le parvis 
de la mairie accompagnés des élus du 19èmè  

Le 19 mars et nous… 
                               Ce que j’en pense 
  
Cette date fut une grande délivrance pour beaucoup 
d’entre nous c’était la fin de cette guerre.  
Ils allaient rentrer chez eux.  
Pas aussi simple car si nous avions à cœur de respecter 
ces accords d’Evian, il n’en était pas de même en face, 
les combattants de la dernière heure     (ALN et FLN) 
surtout ceux qui n’avaient pas participé à cette guerre 
et qui rentraient de l’étranger. Ils voulaient leur guerre 
à eux. Les tueries, les exécutions, les enlèvements ont 
continué, si des militaires du contingent ont été enlevés 
et emmenés pour être conduits dans des mines pour 
certains ne jamais revenir et pour d’autres exécutés.  
Des militaires, bien sûr mais la plus grande partie était 
des civils ceux que l’on appelle les pieds noirs qui fu-
rent les victimes les plus nombreuses. La valise ou le 
cercueil, certains n’ont pas eu le temps de la faire leur 
valise. Les victimes se trouvaient surtout parmi les pe-
tits artisans qui se croyaient en sécurité par les excel-
lents rapports qu’ils entretenaient avec leurs voisins 
algériens.  
Hélas ! cette attente leur fut bien souvent fatale. 
Pourquoi, je raconte tout ça et bien! Nous avons tous 
vécu des évènements différents et à des moments       
différents, nos engagements n’étaient pas les mêmes.  
Pas étonnant que les dates de commémoration ne 
coïncident pas, certains ont choisi le 5 ou 7 décembre 
d’autres le 5 juillet en mémoire aux 5 ou 600 civils eu-
ropéens assassinés par le FLN à Oran.  
La FNACA, quant à elle a choisi le 19 mars, date qui 
semblait la plus simple et la plus logique puisqu’elle  
était le jour de la déclaration du cessez-le-feu du Géné-
ral Ailleret dont l’ordre du jour mettait fin aux hostili-
tés en Algérie. 

—————- 
Nous avons été ces appelés du contingent payés 25 cts 
par jour pour risquer notre peau. Quant à l’accueil dans 
les gares nous ne recevions pas un sandwich mais la 
présence des CRS qui nous accompagnaient dans les 
correspondances afin d’éviter les attroupements. Pas le 
temps de dire au revoir aux copains.  
Notre billet de train pour rentrer n’était valide que sur 
un retour rapide. Il fallait rentrer vite et ne pas faire de 
bruit, rentrer la tête basse. Nous ignorions les cellules   
psychologiques et les honneurs à nos morts. Les cer-
cueils entreposés dans des hangars méritaient mieux 
que le désintérêt et la honte subis. 
Nous célébrons cette année le 60ème anniversaire du 
cessez-le-feu et nous comptons sur vous le samedi 19 
mars à la mairie du 19ème à 11 h. 

—————- 
 Un appel a été lancé pour vos témoignages sur vos 
derniers jours en Algérie et votre réadaptation à la vie 
civile pour nous parler de vos difficultés rencontrées 
pour le travail, la communication avec vos proches les 
traumatismes pour beaucoup d’entre nous. 
Nous devons parler. 
Pour prendre contact, vous connaissez l’adresse:  
Jean-Yves Jeudy  06 65 11 47 71 

J.Y J. 


